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Chers Messieurs, Chers Collègues sportifs,  
 
Dans un passé récent, la communauté internationale du judo a constaté à plusieurs reprises un phénomène 
préoccupant, impliquant une soudaine « blessure » ou un échec à la pesée d’athlètes iraniens, un phénomène qui est 
pour beaucoup d’observateurs lié à la possible obligation de ces athlètes de combattre face à certains pays.  
 
C’est notamment le cas d’Arash Miresmaeili, 66 kg, double champion du monde 2001 et 2003, triple champion d’Asie 
et favori des Jeux olympiques de 2004, qui était aussi porte-drapeau de la délégation iranienne. L’athlète a de manière 
choquante échoué à la pesée. Son premier combat devait l’opposer à Ehud Vaks (ISR). On raconte qu’il a reçu une 
somme d’argent de la part du gouvernement iranien, le même montant qui était attribué aux vainqueurs olympiques 
et qu’à son retour au pays, il a été accueilli en héros. https://en.wikipedia.org/wiki/Arash_Miresmaeili  
 
Le cas le plus récent est celui de Saeid Mollaei, 81 kg, champion du monde en titre qui, lors du Paris Grand Slam 2019 a 
perdu le quart de finale de la poule A contre un athlète kazakh. L’athlète israélien était dans le quart de finale de la 
poule B qu’il a également remporté. Saeid Mollaei a remporté la médaille de bronze aux repêchages mais il a ensuite 
déclaré être blessé et n’a pas participé à la cérémonie des médailles.  
 
Tous ces cas font l’objet de beaucoup de commentaires négatifs et d’une attention particulière de la part des médias 
internationaux mais aussi du public, ce qui jette une ombre non seulement sur l’Iran en tant que pays, mais aussi sur les 
sports iraniens et par conséquent le judo.  
 
Par cette lettre, j’aimerais vous demander de présenter à la Fédération internationale de judo, au plus tard le 15 mars 
2019, une lettre du gouvernement garantissant que tous les athlètes iraniens combattront dans les compétitions de la 
FIJ, quelle que soit la nationalité des athlètes à qui ils seront opposés et qu’ils participeront aux cérémonies des 
médailles, quelle que soit la nationalité de ceux avec lesquels ils partageront le podium.  
 
Le judo iranien est sur une voie de développement constant avec de très bons résultats et je crois, dans le climat actuel 
de la politique internationale et les sanctions imposées à l’Iran, que le sport demeure l’une des plus importantes valeurs 
pour l’image de votre pays dans le monde.  
 
Si vous n’étiez pas en mesure de satisfaire la demande ci-dessus, la Fédération internationale de judo devrait 
malheureusement suspendre la Fédération iranienne de judo pour une période indéterminée. Et nous pensons que la 
communauté des sports internationaux suivra cet exemple. Dans le but de protéger les athlètes, ceux-ci seront autorisés 
à participer aux compétitions de la FIJ, mais seulement sous le drapeau FIJ et uniquement s’ils acceptent de combattre 
contre des adversaires de toute nationalité et de partager le podium avec eux, sans discrimination.  
 
J’attends de recevoir votre réponse et je compte sur votre coopération, en espérant que cette situation trouvera une 
issue dans les plus brefs délais. 
 
Merci de votre coopération. 
 
Meilleures salutations,  
 
Marius L. Vizer 
Président, Fédération Internationale de Judo 
 
cc : M. Thomas Bach – Président du CIO 
 


